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V~ k l't. C. E. H. 
GROUPE DU MORBIHAN (Journée du 28 janvier 1960) 

A sarz.,au ·Br 11.a:-. se :t-1vn en!an\.int) et 
CF au bo1d du Oo1fe : ~ c~s 1e svit:1 e t 1e 
mimosa en r1eu1s . réun i on du g1 0uvb mortihan ­
nais ce 28 Janvî e1 , 

Nous ent r onb dans 1a : i a&se , vér1 t ab1e 
chantier de ~ rava l~ · p, .n tuie s . atel i ers pe ~~ 
manent s p 11mugraphe . tab la de ~alcul , table 
d · obs ervat i on av~ ~ plarrres , gvémon , ol i s des 
co1respondant s , mar ~ ~~~è tte~ . c;~ ~n musi que 
!lbt·e an-c; c l t ha)' &:· xy:.. cphun< à 8 bout.e111es 
et m~me une ! uur~h$ t te à mu~ i que ~ . Lee en­
fan ts s 1 i ns t al i t.n> simpiement comme t ous l es 
j ours une pe t l t 6 r i .1e t.ommente son dess in 
au magnétophvnf. o 

Le mCJ ns ieur 
va pt~hH 
des moules e t des b l gorn~bUX 
dans s vn bate au noir 
à voil~ b b i an . h~b 

Le CP se r ue 11tté1&~eme nt su1 le t exte . 
l; t . commente , chor~he dHn~ l e di t t ,vnna 11t . 
au ~ 1 ~ h i e r auto~c orr e : t1r . PH1 i~ mdm~ d~ tie­
ve t. d& l ec t ure . 

Tous l .; s \.n fanrs S év1:. n ~. v .i ;,, 1 m~i>.a er· .. 
e; omp te1 La dl s : uss;on esi .,.:- u ·ée , Jn nt. se 

laisse pas i nt1uenter •• , et la maîtresse est 
là qu i p1:. rme t et sa1t ~~tdndre ••• 

Ils pass en t aux ateliers ~ découpages. ma­
rionnettes . c; éram1que à f1:v~6 ,. monot ypes ; 
dessins à _ranore de Jh !ne, aux crayons de 
GOULeucs e t craies d ' art , pe~nture (nt us avons 
appréc ié le s teintes lnusi t ées d& la pale t Le 
D1épa1ée par l es enrants ). Ils nous ottren~ ­
unsu1 t d un peu du musique naturblle et nous 
j oui s &uns de leu~ surprise à l'aua1t1on de l a 
ban~e magndtique enreglst~éu à l eur ins~ ~ 

Les camarades présents di scutent en&u1te 
de l tcrgan i &at i on mat ér 1e1le de l a classe . du 
p , oblème du Glassetnent des ' d! ve1·s travaux , 
~ r ésentent de nouv&aux p~odults , de nouve l l es 
~e ~ hn1ques , dé~ ident de l eur part1c 1pation h 
1 1 UFOLEA , d ~ une propagande ART ENFANTIN . 

Chacun ta i t part dé ses prot>lbmes , p1·é­
senr u ses iéal. s at ions : a lb~ms , dépliants . 
p., int.ures - ma1 l onnettes . 

M~ 1 ~ ~ . Ma1yse ou ~llemot~ouv111e . merci 
pvuï ce t.t .. belü J .:ur née , l'l~rc 1 aussi pou1· 
c.es quel .:·:es ln~ l ant s PdS Sés près du feu de 
(.hf:m1née . 

TECHNIQ!!ES FREINET DANS UN Ci3 1 

1 IE TEX'l'E LIBRE -

J e gè.1 "" vv- • .; 11 au tre a1 t i c l e l a m1se 
au POl n l cul l ect lvc nu 1ex ~e Libr e chul L1 
Je t~ p0nds slmp_ement auj ourd ' hui à quelques 
que:; t l 0ns · 

1 Quand l es élèves écrivent ils leurs t ex · 
tes ? 

En c lasse . en travai l l i bre , dan~ ~ n 
cah1 i-, 1 i ése r vé à cet effet. -

2 Le brouillon est -il corrigé ? 

Dès que l e brou i llon est te rrnlné . l ' é­
l ève me t iapporte . Je s i gnale un ~QLLm~ nt l es 
raute s rorthogr aphe et synta~e qu : i 1 ~eat 
corrige1. Il cons·uJ ,e : 

- s ~ b l i vre s d ~ vie 
- s on carnet d "vr t hJg1aphL 

&On v 1· th~-G l .: v 

Mon but es t d ' hab ~ ~ue 1 1 ' entant à l ' a ... 
t o cor r ect i on . n~n& l ' ai t i ~ l ~ sur ia m !~e 
au poi nt ~ ol 1e~ t i ve du t exce c h ~ is1 j t mon­
t 1·~ ra1 c. omment ée ttb mise au p.; int Gvlle cti~ 
·1e c; ont 1 ! ùù<; b. l ' au t.o~ c- orre c t • .:in . 

3 Et les Textes Libres ·non choisis ? 

Je Lor v1ge tous l es texte ~ . Parmi ce ux 
q~ ,_ a é.ri t s aar.s la semaine . l 'élève en 
~ hvisi t un q~ ~ ;. re copie et 11l ustré sur un 
Lah1er s péGi a1 . L~rsqu 'i l écrit à son corr es­
~ Jndant , ~ . enrichit oa l bttre d 1 un t exte 
puls é dano cç cah ier . 

~iest ~ga !ement dans ces cahiers (chaque 
é 1 ~ve a l~ ~ : .n ' que nvus pulser ons , lorsque 
plu&ibUl L éL •~ & aur~n1 raité l e m€me &~ j at , 
1> u~ 1 const \ ~~i c nJ& al bums . 

Exemv!.,. s . St N.cl JE.c. la r.~ ;g.; • ,.. al bums 
que no~b ~ n- .y ~~ ~ h n -~ Morr• soondant &. 

II - 1E CALCUL PAR Li\ VIE ~ 

v01 ~ . un &Xtmo1e s1mp.u avFc ex1>~~ ; ta­
t 1J n ~ ~ r,ys' bm~ métr-i q~• · · 

Pa t11 .. ii. a &Vl>Ort: é z t ils pour scoub ~ o ou 
el nous d l t J ' Ln a1 a~ hc té 2 m et j ' a i 
payé 20 F i 

Exploitation 
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a) )(esurons : fil noir 89 cm 
til blanc 94. cm 

b) Canparons : 

Quel est le til le plus long ? 
Le plus cQurt ? De combien ? 

c) Calculons . 

t . combien de cm il manque pour arriver 
à 1 m 

- au til noir 
- au til blanc 

2. combien il manque à Patrick pour avoir 
les 2 m de t11 demandés . 

3. La longueur totale des 2 tils . 

J 1a i choisi cet exemple car l ' on me dit 
souvent : " les élbves n 1apportent que des 
prob l èmes de commissions • . 

Ma réponse est toujours celle- ci : •ton 
calcul est- il MOTIVE ? Et tout comme pour le 
T . l~. la meilleure motivation est la corres­
pondance interscolaire . 

Parmi les problèmes libres apportés par 
les élèves c nous choisissons ceux qui auront 
les honneurs du magnétophone . Et tout comme 
dans notre journal scolaire nous n 'imprimons 
pas que des textes de cow- boys , nous n'enre ­
gistrons pas sur notre bande~c alcul , que des 
problèmes de commissions . C' est ainsi que sur 
la bande en pr épar ation nous avons déJà les 
problèmes libres suivants : · 

- nana ma tirelire J ' ai t . 460 F. Quand J ?aura11 
2600 F J ' achèterai un fusil . 

Ri chard Plesn iak 

~ Papa a apporté un gros concombre . Je l ' ai 
mesuré , J ' ai trouvé 60 cm. •Tu t 1es trom­
pé ~ m•a dit ma soeur . moi Je trouve 56 cm 

Jean-claude Pelka 

- J : ai acheté 3 litres de lait à 63 F le l it~e 

Alain Simon 

- Maman a acheté 6 pelotes de laine à 160 F 
l'une et elle a payé avec un billet de 
1000 F . 

Richard Kotala 

- Le charbonnier nous a livré 3 sacs de bou­
le ts r 2 sacs de briquettes et 1 sac d ' an­
th racite , un sac pèse 60 kg 

Daniel Foubert 

- Mon camarade et m~l nous avons tiré 16 
plombs chacun sur l a cible . Moi J ' ai t ou­
ché 3 tois le 12, 1 tois le 6 et 1 tols le 
1. Mon camarade a touché une fols le 12r 
une t ois le 6 et une tois l~ 6. 

Ri char d Niedosik 

Je puis vous certifier que nous ne souttrons 
pas d ' une pénurie de problèmes car aux n6tres 

a : ajouten t ceux des correspondants . 

III ~SCIENCES LIBRES 

Là Je précise , nous ne sommes pas sur le 
roc , comme pdllr les deux disc iplines pr écé­
dentes , mais sur du terrain que nous explo­
rons et oh l "expérience tfttonnée Joue à tond 
Je pr écise également que J ~ ai un c .E, 1 donc 
que chaque expér ience ne nous conduit ~as à 
une loi , même · pas par rois à une explication , 
mais tout simplement à une constatation . Je 
considère comme une erreur la solution donnée 
par le mattre . II taut que l ' élève cherche , 
qu ~ il se ~ose des questions , qu ' il tâtonne < 
que ses tâtonnements l ~ enrlchissent , le con­
duisent à de nouvelles questions , à de nou~ 
velles expériences . Pe t it à petit il abouti ~ 
ra par le vrai chemin s cient ifique à l :expli~ 
cation et à la loi . 

voici notr e toute dernière expér ience 

l o Observations • 

sur un mur de la classe sont arrichés 
par 2 punaises à la par tie supérieure les plans 
de travail individue l s ( feuilles 13, 6 x 21 ) 
et les 7 Jour s de la semaine . 

a) Lorsqu •un él ève va inscr i r e sur son plan , 
par exemple le numé ro d•une tiche qu 1 il 
vient de te rminer , les plans de travail sur 
son passage se mettent à bougùr o 

b ) Les 7 t lches su r lesqueiles s ont inscrits 
les jour s de la semaine n dansent r. toute 
la jour née o ( Elles sont au- dessus du ra~ 
diateur du chaurrage central ) . 

2o Explications o 

a )Pour le pl an de travail a été vite trou~ 
vée : 

" quand on passe , on tait du vent , on tait 
bouge r lrail' " 

b ) Mals pour les Jour s de la semaine , 
nous cherchons en~ or e . Voi ci toutefois ce que 
nous avons déjà trouvé 

n C ~ es t la chaleur QUi talt bouger 1 1ai r " · 

En etret . quand nous avons mis une serviette 
sur le radiateur . les fi ches sont res tées lm~ 
mobi ies et elles ont r epr is leur danse aus­
sitôt la ser vi ette enlevée 

Mais pour quoi la chal eur ra1t~elle bou= 
gel' l t a h ' ? 

Tel est le probl ème qu i nous préoccupe , 

Evidemment , je me suis bien gardé de leur dl~ 
re que l ' air chaud , plus lég~r . s ' élève 
D' ailleur s ils m ~ auraient r épondu , comme tout 
der nièr ement : l sa ir ne pèse pas . 

Ro Daniel - WITI'ENHEIM (Ht Rhin ) 
Ex tra i t de la ~ GERBE d 1 ALSACE n 
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LES RASSE~BLEMENTS D'ENFANTS 
1 . , 

Les RASSFJd8Ll!Jr/ENTS D'ENFANTS sont à i:o.rliJlne de cette JntJare colla~ 
boration que nous venons d ' établir avec l "Office des ·Coopératives. 

L '"1dée est partie je crois de Loire Atlantique, ou c ~'est au moins là 
qu' elle a pris tout de suite sa sitJnification optimum. 

n J e \ .iJ r appel.le , nous écri t .OOUZih que n0us sommes à nùt1'e abme 
édit i on . · · que nous groupons chaque année 300 él èves et que , suivant l'es­
prit là congr~s Fre inet de Nantes nous pénét.r.:ms dans t.ous :..es milieux et 
r ecevons partou t la p1us parfa i te compréhens i on . r. 

Nombreux sont aujourd"hui les dépar tements quj ont leur rassemblement. 
C1est une réalisation parfaitement dans la litJne F,cole lloderne et tous nos 
camarades doivent y collaborer activement. 

Peut- être quelques- uns de ces rassemblements pourraJent~Jls envoyer 
un ou deux déléiJués au Rassemblement International d renfants d 0AV1GNON. où 
toutes mesures seront prises pour leur accueil . 

Nous pouvons envoyer tous docwnents pour l rexposltlon qu 011 est sou­
haitable de présenter à 1 occasion de ces rassemblements. 

Voici donc 1 "appel de l ç :Loire Atlant ique en vue du 

Rassemblement des jeunes coopérateurs de la Loire-Atlantique 
(31 mars 1960) 

Groupe Freinet - Office Départemental de la Coopération à !'Ecole 
L"Assemblée Générale de 1 -0f'fice Départemental de la Coopération à ! <Ecole a eu lieu le 

jeudi 4 Février à la F, A L· sous la présidence de Monsieur DANCOURT_. vice~présidento 

Etaient représentées les coopératives de ;. 

St Jean de Boiseau - St Nazaire J ., Jaurès Coueron G- et F . - Montoir :,. La Sicaud.ais -· Nantes 
Fellonneau ~, Touvbis ~ Nantes Enna = Ragon .. Nantes Plessis Cellier Go et Fo • St Herblain Cre­
metterie F- ~ Clisson = Nantes rue du Moul.in -~ lJ3 Pallet ~ Nantes Mutualité ~ St Aignan Filles­
FnA .• L . et Chateau dCAux c 

GOUZIL expose l es grands points de rassemblement du 31 mars _. et après un échange de vuee i 
le progranme suivant est arrêté , Il comprend ,. 

, le matin i 

- 1 ~ après-midi g 

~ des visites d ·atelie r 
.~ des démonstrations d 1artisans à la Bourse du Travail 
~ une visite de la Maison des Canpagnons du Devoir du Tour de France avec 

causerie -. 

-· une partie récréative films sur les vieux métiers 
séance de marionnettes assurée par le. Coopéra­
tive scolaire de St Jean de Boiseau 

Une exposition se tiendra à l ·Ecole maternelle Molière rue St-. .r.éonardo Elle sera ouverte au 
public après le rassemblement, durant quelques jours 
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I ~ VISITES D ATELIER ( 9 h à 11 h ) 

- Visite de l :atelier du maitre verrier UZUREAU assurée par la coopérative scolaire du Plessis ­
Cellier (g) puis la coopérative du Chateau d Aux (classe F E) 

- Visite de ! ·atelier de M DENIS serrurier 21 rue des Hauts Pavés . assurée par notre ami 
Pierre BRIAND. la coopérative scolaire de Nantes Mutualité ( FE ) et la coopérative scolaire 
du Château d · Aux ( com•s moyen ) 

~ Visite de 1 atelter d un bronzier d 'art rue Fénelon. assurée par la coopérative scolaire de 
Nantes Moulin c,c, folasse de 6ème) puis les coopératives de St-Jean de Boiseau et de St Her~ 
blain Crémetteriè ; filles 

~ Visite de l ' atelier d · un passementier place !Admirault. assurée par la coopérative scolaire 
du Pallet puis par les coopératives de Clisson et de Nantes Plessis~Cellier filles , 

II - VISITE A LA MAISON DES COMPAGNONS DU TOUR DE FRANCE (9 h à 11 h ) 

Maximum de coopérateurs ~ 50 
Causerie sur le compagnonnage_ par le responsable de la. maison de Nantes 
Souvenirs sur le Tour de France par un vieux compagnon . 

III DEMONSTRATIONS D ' ARTISANS ( 9 h à 11 h 30 

Bow·se du Travail salle Joseph Blanchart 

1 ~ travail de la dentelle 
2~ la sculpture 
3 repasseuse de coiffes 
~ tonnelier 

Le Croisic 
Brétécher Coueron 
St Aignan de- Ora.ndlieu 
Le Pallet 

5 ~ fafence et porcelaine Fellonneau 

Une quinzaine d ~élèves peuvent suivre un atelier 

IV EXPOSITION 

I.es coopératives suivantes participent à cette exposition très pittoresque : 

Malville (tonnellerie) I.e Croisic ( dentelle ) • Nantes Batignolles F- (bateaux de 1 :Erdre) -
Ragon F - (forgeron) · St Aignan F - (repasseuse de coiffes) - Vue (sabotie r) - Nozay (taupie r e t 
tisserand) ~ St Nazaire Lamartine (bateaux à voile) - I.amepetite (meunier) ~ La Chevallerais 
(tisserand) · Le Pellerin F, (mariniers de Bretagne) · Nantes Fellonneau (racc01J1Dodeur de vais-
selle) -· St Nazaire J Jaurès (Brière) Bourgneuf G~ (sc ieur de long) , • 

I.es éléments d exposition doivent etre remis à la F-A-L< - bureau des coopératives THO~fAS­
pour le 24; 1Dar& (délai de rigueur) I.es compt es rendus des visi tes des démonstrations (bandes m~ 
gnétiques ,. photos , textes;, dessins ) seront récanpensés par des prix de réelle valeur, offerts 
par la Caisse d Epargne de Nantes la librairie Graslon et la coopérative de 1 1Enseignement I.alc , 

Un déjeuner en coomun groupera congressistes adultes et jeunes à ·1a Bow·se du Travail; vers 
12 h 30,- et à 1 1issue de la séance de marionnettes une distribution de brioches sera assurée à 
tous les enfants coopérateurs . 

la visite de 1 exposition terminera cette journée particulièrement bien remplie ~ 

Nous demandons aux collègues et aux familles intéressés par la question" de venir nous ren­
dre visite et d~ apporter leurs concours à cette journée d éducation et de défense latque ~ 

M GOUZIL 
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CÉRAMIQUE 
Nous avons re9u de nombreuses demandes 

de camarades à la suite de l "lntormatlon pa-
1 ue dans 1 •Educateur n · 6 

Nous avons DU taire circuler les plans 
~tablis par Boucher1e ~Lot et oaronne ) et 
Boui t ' Oironde ), Le point délicat de cette 
te chnique t mis à part l ~acqu1s1tion ou la 
cons t r uction du four : c 0 est 1°émalllage . sans 
d out~ les ef~ets du reu sur le résultat . le 
gout de la découvert e sont un continuel · stlmu~ 
ian t au t1·ava11 , à 1 texpérirnentatlon et les 
enfants sont toujours enthousiastes· pour 
01 essaye1 u de nouvelles mani bres de poser 
les ém •a~ · car ils ont le gout de l 1 1rnprévu . 
Mals avec la pari. du hasard , les déboi res sont 
t rop cotlteux et nous devons rechercher des 
techniques sares . 

Voici quelques conseils qu i vous évite­
r ont bien des échecs ~ 

Si vous en avez l ' occasion . consult~z 
un cér amiste professionnel , montrez lui vos 
pièces , 

~ Méfiez- vous des conseils et des mises en 
gard ~ f ormels . selon eux ~ no11B1 ne pourrions 
1 ien raire de valable sans que ••. (suit. une 
litanie drexigences matérielles dont nùus 
nous sommes passés ~ par obligation ~ et ma 
roi s , nous n ~ avons pas si mal réussi . } 

Avant de commander vos émùu~ :, adressez 
un échantillon de votve terre à modeler au 
labozatoi r e qui vous donne r a d 1ut1les conseils 
Indiquez avec quelle qualité de biscuits vous 
travaillez . 

•· Ne multipliez pas les nuances de la pa­
l ette 

Enfin . s i vous désirez SAVOIR ce que 
vous obtiendrez . travaillez avec les c0u1eurs 
sous couverte ou mieux , avec les crayons d ' o~ 
xyde sur biscuit blanc . 

cette te~hnique que nous venons d 1essayer 
ave c succès à l r E~ ole Fr~1net ) présente d ' ap­
p1 é c ~ab1es avantages ~ 

~ pas besoin de travailler en atelier , 

on dessine sur la pièce , avec les crayons , com~ 
me sur papier , à son bureau . Pas de pots , de 
pinceaux d !encombreme nt , une boite de crayons 
SUffl t o 

~ Pas de mat i bres toxiques , ( il ne faut pas . 
bien stlr , sucer les crayons} ,. Quand les 
Pl bcés s ont terminées , elles peuvent ~tre 
maniées et entassées sans risque . Au dernier 
moment , on passe au vaporisateur ou par trem~ 
page , una cJuver te non plombeuse (1) et on 
en tourne •. 

- ce que vJus a ·çr.;; dessiné , le Cour le resti ­
tue f i dèlement , ajoutan t l ~ éclat des couleurs . 
Nous avons essayé deux sortes de crayons . 

1 ~ une botte ~e gros " batons "• distr1~ 
bués par la maison 

SOCOR 800 r ue du Faubour g St Denis Paris x~ 

qui distr ibue aussi une plaquette aquarelle , à 
utiliser selon le m€me princ ipe . 

Prix des crayons ; 1 boite ~ 2400 F (mais de 
longue dur ée) 

2~ une bot t e de mines que l•on peut se 
procurer à , n Art et Joie • 74 rue de Maubeu­
ge paris 9"' ( l es douze pet ites mines r 1500 F 
et un porte mines ' 280 F, remise 10 i ) 
( moi ns avantageux que le précédent mais per~ 
met du travail plus t i n ) , 

(1 } Pour les carreaux de proceram (blancs ) et 
te r re blanche de Va llaur is . nous utilis ons la 
couve r te a , 4 . p3 de l ' Hosp 1ed , non plombeuse . 
La couver te c 9 de Rh0ne Poulenc nous a sem­
blé moins bi én pJur ces terres . 

Mais évidemm~nt ~ c ' est plus du dessin que 
de la céramique et la matièr~ reste pauvre 
comparativement à la belle matière des ém•u~~ .· 

Le tout est d?entrer résolument dans une 
te chn i que et de res ter trbs attentif à l'ex~ 
pér1énce -

C. R>NS 

EDITION DE VUES FJXES EN COULEURS 
~ 

or~ce aux démarches de GUERIN et PARIS , 
n o~s a11ons êtr e en me sure de sortir bientôt 
ies pr emières séries , Il importe donc d 1 ac ~ 
cé1ére r l ' inventaire ctes vues que nous possé~ 
dons 

C' est le groupe de la Chare nte Maritime 
qu 1 s · est chargé de ce travail 

Voic i comment nous procédons ; 

vcus envoyez toutes vos diaposit i ves in­
téressantes à E. BRILLOUET, La Vallée par 
aeu1•lay fChte Mme ) , La commission les exami­
nera et les jugera sur leurs qualités pédago­
giques et techniques . Elle établira un réper­
toire de cel les qui seront jugées s usceptibles 
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de nous 11ervir ,, 

Elle vous renverra TOUTES vos vues dans 
les moindres délais o Ce lles qui ont été re te~ 
nues seront simplement marquées d ~ un pet it 
numér o ( trbs discr et o dans un coi n.' 

Lorsque nous aurons besoin d "une de vos 
vues poui une éd ition. nous vous écr irons 
pour vous l a demander ~ NJus i nd iquerons alor s 
1e numéro que nuus désirons n Il vous se ta ra-

c1ie de la retrouver . 

ce tte vue se r a utilisée pour la copie • . 
Elle vous sera re ndue INTACTE et vous rece~ 
vr ez une indemnisation peur chaque vue copiée a 

Nebésl t ez pas et n 'attendez pas . Envoyez 
i mméd i atement v~s diaposit ives à ! "adresse 
indiquée 

A LA RECHERCHE PERMANENTE 
D'UNE :TECHNIQUE DE TRAVAIL C. FREINET 

Nous 11sons, dans le dernier numéro du Bulletin de la <:iJILDE DE l'WAVAIL 
Suleee0 le bel article cl-dessous , 

THEORIE ou 
un collbgue qui connaît b ien n o~re ouil~ 

de pour en avoiP tait partie durant pl us ieurs 
années m ~ éc 1 ivait récemment pour me taire sa­
voir qu 'il re procha i t à notre groupe r son 
esprit théorique et sun manque de pratique ' · 
cet argument . que nous avi ons trouvé dé ,e 1 op~ 
pé t out au 1ong de la le t tre de ouperrex dans 
le derni er Bullet in, nous vermcttia une pet1= 
te mise au polnt . 

on 1h1una1 t e1·goter longuement su1 la· 
va1eur de ces deux termes pour constaler qu 1 

ils ne 3 "exciuent pas mais s e compl btônt né= 
cessa i rement . Nous sommes tous dt! S ppat.iciuns 
qu i essayons d 'a pp11 que1' une t.hé ùl'i e Mai s l a 
d istinctiGn peut avoii un autre sens qu ' un 
brin d ~ histo1~e écla 11era , 

Lors du sa c 1éation ~ notre mouvem~nt a 
vu aoc ou1 lv que1ques- uns d~ ces GOilbgues que 
l ' on dit • pratiques ~ par co qu Us rempl i s = 
s ent nos journaux pédagogiques de t1u~s et 
de pr épa1atiuns qui rend ent à t ous les p1us 
grands se1v i~es , ces ttavai11eu1s ~ d on t le 
nombre est encore t rop r es treint dans notre 
pays • d ist~lbuent à leurs eoilàgu&s , qu i ne 
d~mande nt q~e cn 1a 0 une nour 1 iture soigneuse­
ment mâahéee Donc~ ce6·C 01lbgues venaient 
voir si ce matéribl nouveatl ne ieur per me t ta it 
pas de me t t.1e au point cc1tai nes combines ,Leur 
déceptlon n ~ a pas été total e : le limogr aphe 
l eu1 a permis de re p1 oduir& sur ios cahiers 
dt! belles cart es de géugr aph ie t 1 9 imp1 lmer i e ~ 
de multiplier de beaux textes d naut eurs Ils 
nous ont aiors qui ttés , poursu ivant d~ns i e 
mond~ imme nse ~e la techn i que leur quate in~ 
cessante du : ùon t1 ue ~, Que devie nnent ieurs 
élèves ? Ils s uivent d oautant pl us allbgre= 
ment que Leu~ besogne es t p1us r édu ite par le 
gr os e tt 01 t d~ 1eui' ma 1:tre , on ne 1eur demande 

PRATIQUE 

de taire preuve n; d , initiative ni d ~ une cu­
r i osi t é qui ne sGnt pas prévues dans le plan 
savamment élabon~ d<: la 1e9on e " L r ac ti~ ·; t é 
se manifeste par d~ nouveaux manuels qui sont 
le couronneme nt de ceite oeuvre . Le ptoGédé 
se Just i fierait s "il aboutissait à des résul~ 
tats pJoportionnés à l ~ effort r ou1 ni , Mais on 
voit tr ès souven t oes collègues aigris Q dé_çus 
de i "apathle et de l ' indiffér ence de 1eurs 
élèves on le s comp1end ce sont des 2 CV at­
telés à des r~morques de t O tonnes ~ et 11 n •y 
a pas que des descent es i 

un type non mo ins dangereux , c ~ est le 
t héor i c ie n pur _ Il sait . il· a l u , Il est au 
courant de Dec.;1 u1y. Fe1'1•ibt'e : c0usinet et 
Freinet . Il suit des courB de psychulugie et 
de dédagogi e , ma is il ne lui v i ent ~aB à 1 ~ 
esp1ît que toute û ces idées pvurront un j our 
s "a pp11quer dans sa p1opre Llasse , Entre Ges 
deux ext1#mes ~ il est bon de rappeler la po­
sit t on · de F1•einet Nombr e de collbgues n ~ o­
sent pas 011ent~1 leur enseignement dans une 
d1~o c.; t i on nouvel le car ils ne disposent pas 
de moyens matér i el s nécessaires , Af l n de lt!Ur 
vc n11 en aide r Fr einet a ml s au point certai­
n"s te1.-hn t ques te.nea que !9 ~mprim~r1e o le 
fich i er . I l est trbs fac ile d ~ appre ndre le ma­
niement de ces out i ! s , mals il est Infi niment 
plus l ong de s •en se1v 1r dans una direc tion 
qui "r.?1·me tt e ia Hbé1ati on de:; enfa nts . C'est 
pou1 <;.U01 nous disons pour· une heure de ma~ 
n1pulat1on p~ati que . 5 heures de théorie , 
combien de co ux qu ~ avaie nt c1u c;;,mprendre en 
quelques mi nutes ont échoué lamentablement 
dans leurs p~emie l's essais . Nous avons tvus en­
cu1 e beaueo~p à app1~nd 1 e. Voyez F~eine t créant 
ap~bs 40 ans de pcat lque , une revue pour d1s­
cute1 des f ondements philos ophiques de son ac­
tion .. 

Je reço1s en meme tempsJ par le Bulletin de la revue suisse LE 77?AVAIL 
MANCJF,L ~RE. le proaranme du 69 ème Cours National Suisse de Travaux 
manuels et d entrainement aux m6thodes actives ( du 11 juillet au 6 aoùt) 
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Il Y a !à une trba grande variété de 
cours du dessin degré 1nrér1eur à la caisse 
à sable , à la photo et à la vannerie . Nous ne 
trouvons que deux cou~s ENTRAINEMENœ AUX ME­
THODES ACTIVES o~ il sera parl é de irorgani ~ 
satîon communautaire de !a classe , du Fichiet­
Scalaire coouératit et des centres d "In t érdt . 
Mal~ la grande majo~ité des stagiaires aur ont 
surtout suivi les multiples ·Gours te t hniques . 

Qu ·en résultera~t-11 ? Que ces éducateurs 
seront peut-~tre des as pour taire du dessin 0 
préparer une caisse à sable ou tresser des 
paniers ~ mais ils n ' auront pas rait pour cela 
le moindre progr~s dans la technique du tra­
vail scolaire qui restera toujours la techni ­
que t raditionnelle adulte et la discipline 
qu ~ une telle pratique comporte et suppose . 

L'essentiel pbur nous n' est point de sa­
voir ten ir un pinceau. d rapprendre à composer: 
à impt imer ou à graver un stencil mais d Qi nté­
grer ces activités dans le complexe de la nou~ 
velle vie scolaiTe atin de produire des oeu~ 
vres qui répondent aux buts nouve~ux de notre 
pédagogie ~ 

c cest pourquoi 11 est pratiquement de peu 
de profit de réunir des camarades pour leur 
montrer comment on se s~rt de 1rimprimerie ou 
du limogr aphe r comment on tresse du rotin ou 
comment on fait des expériences de chimie ,ce 
qu r 11s veulent voir dans votre classe, c ' est 
comment vous vous ar1·angez pour que vos en­
fants produisent de beaux textes libres , les 
composent ~ les impriment et les illustrent 
ave c une application et un sérieux qui sont 
par eux mêmes la meilleure de s éducations Ils 
vsulent savoir &•il 'edt exact que des enfants 
peuvent graver leur texte et le tirer au 1i­
mog1·aphe ,, cvmment ils dtiv iennent. historiens 
ou ch imistes , comment vous avez prévu l ~ho­
rairer comment vous mobilisez en eux cet ap= 
pé t it d~ c1éatî on et de t r avail et si vous Y 
parvenez sans trop bouleverser l 1 ordonnan=e 
de votre <;lasse , 

C ~est cela la TECHNIQUE DE TRAVACL · C'est 
elle qui est la plus délicat e à acquéiir , non 
seulement parce que nous manquent souvent les 
modèles , mais aussi parce que les s o1uti on8 
préG onisées supposent une conception nouvelle 
du travail pédagogique , une modification à 
nos te~hn!ques de v1e ~ -Q-

La part des out i ls reste importante cer­
tes . mais à condîti Jn que l •outil soit vrai~ 
ment à !a mesure de l ~enfant, adapté à son 
comportement et à ses possib 111téa. Il y faut 
une alliance dél~cate , de la simplic i t é et~ 
la per fe ction dont notre matériel d ~ imprime­
rle est un prototype , 

Et tous !es outils n' ont pas la m€me in= 
Gidence . Ctest une erreur de pl acer sur le 
mé'llle plan · 1 dessin, imprimei<ia ~ science ~ pho= 
to et vanne r ie . Il y a un ordr e d' urgence . Il 
y a des outils et des techniques de 'base et 
des outils accessoires " 11 faut avoir consci= 
ence de cet ordre et n '~tre pas infatué d iune 
fausse perfection te chnique mais savoir se 
mett~e toujours à l ' Ecole des enfan t s , 

Et nos camarades ont raison de dire que . 
dans l r initiation nécessaire 11 taut pour une 
heure de manipulation pratîque ~ 6 heures de 
théorie q Ne disons pas théorie ~ nous évite­
r ons··des malentendus , mais TECHNIQUE DE TRAVAIL 
SCOLAIRE, 

Le ' cours normal suisse ne doit contribuer 
que tort. peu à améliorer 1 'aptitude des éduca~ 
teurs à mi eux conduire leue c lasse r selon les 
pri ncipes auj ourd rhui unive rsellement reconnus 
d ~une pédagogie nouvelle modei<ne dont les 
grands pédagogues su1sses avaient di t l"urge n= 
ce et la possibilité . 

c rest pourquoi r ma lgr é le cours nocmal . 
11 res tera enco1e tout à taire à la ouilde o 
c · est p0ur-~uoi · nvus insis t ons tellement dans 
not1 e i·evue o dans nos publications , dans nos 
s tags s sm· cet asrit.~t majeur de la TECHNIQUE 
DE TRAVAIL à MODERNISER -. 

on peut forme r en quelques heure s r en 
que1ques jour s ou en quelques semaines un bon 
Lechni<;len scolaire . Il sera autrement déli­
cat et .Labodeux de préparè i· l ~ éducateur mo~ 
der ne ,. 

Dans ~~ domai ne nous restons t ous enco= 
re des apprentis : 

C, F -

APPEL AUX TRA Y AILLEURS 

Anciens, présents et futurs, pour un dictionnaire de sens 

Dès maintenant 0 11 nous raut prévo:i.l' no~ 
tr e tr·avail de commission pour l e congr· ès . 

Après 0U11laumc r Lefèvre , Doré et ROUX r 
qui ont dô. successivement abandonner· 4:rJ di= 
re0tion de notre commission , je me vois obli~ 
gé de re prendre le manche p provisoirement 
d" ai !le~rs s l un autre camar ade accepte d , en 
dlr lger l"organisation , 

Que les camarades Aubert ( Ch .Mme ~ Bar~ 
baud ~2 S )r BarriH (O<alv, \ Bichain ~ Aube ). 
B1r·ocheau (2 s l , Blanche (Summe ) sourdonc.le 
( T . o~ , Br~ton · c sarthe) , cantuech ( L ~ o · Dau­
nay (Aube h Doré (2 s ., )o ouérin (Aube I · Guil­
laume (Meuse :•.o Julien ( Avey1 ),, Le fev1·e ( Meu~ 

se) . nasbonson ' Alger J• Masson (Jura ) . Mé t i ­
vier 12 s . )-. Monass ier (Loiret \,. Mor-miche 
12 S ~ \ : Pi gne ra {S & M), ROUlleau ( H. Q), 
ROUX IM & L) ~ seqce f NOl'd ) ~ VEANCON (Vosges) 
VeUillent bien mL envoyer directement "tvUt 
travail terminé ou qui ne peut 1 '€ t.re " de fa= 
9on à et fec tuei une nouvel le réparti tion . Que 
ctiux qui ont une équ ipe m' indiquent le nom~ 
bre de leu~s col l abora îeurs . 

Qu r 11s y joignent toutes remarques , cr i = 
tiques poss i bles sur l ~ organisatiun du tra­
vail à veni1', 

Voici o~ en est l e travail 
Lettres complbtement terminées b , g ·' h ' j ' 

., .27.1 ~ 



Lettres pa-rt.1ellemtlnt terminées '. généra­
l ement plus qu 1à moitié) ~ 

ao c ,. d , e ,. r , 1, p, o, r· ~?) 

Lettres à étcd~er 

r .. (?) " s . t . 

Si un aamarad~ déjà entrainé veut rev01~ 
le t out ( saur que l ques le t:r~s l. ce sera 
parfait , sinon. je rer a1 ce travail . 

. -Ç-

M~me si vous ne pouvez travai ller dès main­
tenanto 11 taut répondre ( à ~art certains an~ 
c1enG déjà surchar-gds comme ouérin ), qui nront 
actuellement aucun travail entre les mains . 

Ceci de façon à ce que Je puisse raire tout 
de suite un plan de t r avail , déblayer le plus 
gros , et prévoir l'achèvement du dico- sens l'an 
prochain au plus tard -

Prenez une carte postale ou raites un envol . 
Mere 1 à tous . 

Floh1mont par 01ve t ( Ar denne s 

CLUB « BIBLIOTHÈQUE DE L'ÉCOLE MODERNE » 
Nos BENP reprennent un nouveau visage 

ces broçhuros s i r 1~hes d ~ ~xv~ritlnce l~ya1e,d 1 ense1gnements pédagogiques et de 
'ra~'tnelle collabc.rat ion résBusc1tent l r~ sous une forme simple , maniable . agréa­
ble qui est. celle de bon nGmbre de bi>c.chut·~,,, m ... dernes de pe t 1 t. f c, nnat~ que 11 <,>n met 
dans sa p0~he P~Ul' l e &av0urer , au hasar d de s incidents d ~ une j.:iurnée . 

Le tr :l " LA FORMATION DE L, ENFANCE ET DE LA JEUNESSE ~ par c. Freinet , si~ 
tue 1e deame de l' aciolescence d ~l lnqt1an te e·t expose les solutions à 1'. apporter . 

i.e 1-J ~. 2. 11 CLASSES DE NE IOE r. ( Elise Fre 1n1;\, H Claude Pons )0 re late une 
exp~ ~itnc' vécue avec enthousiasme et pr0f1t dans les neige6 al pes tres. 

tes c.a111.~i·ades qui s ont: 1n\'. él'esi,Efo par ce tt ti question auront in t. ér~t à 11t'e cet~ 

te bî'ôchul'e qu 1, t.out- en tr·a1t.an t dos cond it.iunSI. s c;,la1re& o at t~int un côté humain 
qui rend ce petit livre par ticul i èreme nt attachant, 

AJ!ti1r~z av club ''8ih/lothè'lue cle /'Ecole Moderne q 

Je soussigné ,._, .. .. . .. .._ ..... ·· ····-·~·····-···· .. ...................................... -. ................. .,. .............................. , _,,,,,._,,, .................... .......................................................... : ................. . 

adresse 

déclare adhérer au "Club Bibliothèque de l'Ecole Moderne" et verse 

à cet effet la somme de· 10 N.F. au c.c.p. 115 .03 Marseille au nom de 

Coopérative del' Enseignement Laïc à Cannes. 

Date ............................... ................................. _ ................................................................................... . Signature, 
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